
N° 53












Courrier des Amis de Marana



NOEL 2006






NOUVEL AN 2007



Joie de vous retrouver tous par ce courrier pour partager ce qui a fait la vie quotidienne de la grande Famille à Marana durant l’année 2006. Nous savons que vous attendez ce rendez-vous familial traditionnel de fin d’année même si nous avons pu communiquer de temps à autre.



Comme vous l’avez appris, le Père Etienne Vanderhagen, notre aumônier a rejoint la Maison du Père le 13 décembre 2005 après 10 jours seulement de grande fatigue. Il nous laisse le souvenir d’un missionnaire attentif à chacun et très cordial. Le 21 Août 2006, le Père Michel Rabialahy,  jésuite lui aussi, est venu s’installer à Marana pour assurer ce même service missionnaire au cœur de la Grande Famille de Marana qu’il découvre petit à petit.

Nous remercions le Seigneur de cette présence sacerdotale qui nous permet d’avoir l’Eucharistie 

chaque matin et nous remercions le Père de nous accompagner sur notre Route vers le Christ, avec tous nos malades et leurs familles.



Le 18 Janvier 2006, c’était grande fête pour célébrer les 100 ans de notre Sœur Geneviève. 28 ans à Marana où elle a mis ses talents d’enseignante-éducatrice au service des malades. Combien ont appris à lire, écrire et compter avec elle sans distinction d’âge ! Ses talents de jardinière et cuisinière ont apporté la joie dans les assiettes et les cœurs. Nombre de visiteurs se souviennent des « Biscuits-Geneviève » à la saveur tout à fait particulière !



« Merci à tous de m’accompagner jusqu’au bout... en priant » nous recommande-t-elle.


    La journée des lépreux n’a pas été célébrée à Marana le 29 janvier comme dans le monde entier. L’association Raoul Follereau Madagascar a reporté la célébration de cette journée, pour diverses raisons, au dimanche 22 octobre. C’était joie alors à Marana de partager un repas copieux avec d’autres gâteries, servis par la délégation Raoul Follereau avec les chirurgiens et médecins de la ville qui collaborent avec nous. Coïncidence heureuse : journée mondiale des missions où nous avons évoqué le grand « missionnaire de la charité, Raoul Follereau », sa mission continue.


    Après une année transitoire, la communauté prend un nouvel élan avec Sœur Henriette Razafimalala notre supérieure arrivée ici le 11 septembre, accompagnée de Sœur Lydie Rasoamampionina, une jeune professe. Sr François d’Assise prend encore quelques mois de repos au pays, nous l’attendons en janvier. Sr André Lalahy a dû arrêter pour le moment ses activités pour raison de santé mais elle reste parmi nous. Sr Marie-Dominique continue ses soins en France.

        Sr Sabine a fait parler quelques malades, chacun à sa manière exprime la reconnaissance de tous pour votre générosité qui leur permet de retrouver une vie digne et normale. Merci de tout cœur. Nous saisissons aussi cette occasion pour vous exprimer notre profonde gratitude pour la collaboration sincère et franche entre nous ; nous formons ensemble les maillons d’une belle et solide chaîne d’amitié et de solidarité qui réjouit le cœur des pauvres et le Cœur de Dieu. Jour après jour, nous nous dévouons tous et nous nous efforçons d’apporter soulagement, encouragement et joie à nos malades. Vos colis, vos dons, visites, prières, vos lettres nous ont accompagnés fidèlement, ils nous donnent la force et nous stimulent à faire au mieux notre mission de religieuses soignantes et éducatrices au service de nos chers malades. Tout cela nous a beaucoup encouragées durant cette année particulièrement dure pour nous, en raison de notre insuffisance de personnel religieux. Nous apprécions déjà l’arrivée de nos 2 sœurs qui s’intègrent sans problème dans ce grand et cher Marana.


Comment vont nos malades ? ...  Difficile d’y répondre objectivement, cependant nous faisons quelques constatations :

     24 nouveaux cas se sont présentés à Marana et 11 nouveaux cas ont été dépistés lors des tournées, ces derniers sont soignés dans leur district.

     Ils nous arrivent plus jeunes, en début de maladie, souvent amenés par des parents ou anciens malades. Nous pouvons donc entreprendre un traitement d’attaque sous surveillance des réactions éventuelles et parfois, après quelques semaines ou mois, ils peuvent retourner chez eux poursuivre leur traitement. Ceci les coupe moins longtemps de leur milieu de vie.

     Plusieurs familles ont pu décider de rentrer chez elles au cours de l’année. Jusqu’à présent ils ne sont pas revenus, sauf pour rendre visite et remercier encore.

     Par contre, des jeunes et moins jeunes sont revenus avec des « maux perforants plantaires » graves. Conséquence souvent de la négligence pour l’hygiène ou du travail dans les rizières. Ce sont alors des semaines de pansements et traitements à assurer ici même.

     Deux hommes, assez âgés, malades depuis longtemps, et revenus ici, on pourrait dire pour mourir à Marana, sont décédés. L’un «  Manilou » très entouré par sa femme, ses enfants et petits enfants. Il aimait dire qu’il était un bandit converti. Sœur Sabine qui lui portait la communion était très impressionnée par sa Foi lorsqu’il recevait le Corps du Christ dans ses mains mutilées. L’autre, au contraire tout seul. C’est la grande Famille de Marana qui l’a entouré jusqu’à la fin.

     Deux enfants sont nés : Justine et Mamitiana, ils ont maintenant 6 et 3 mois.

     Nous avons dû à regret, arrêter  durant plusieurs mois les opérations, curetages osseux et décompression de nerfs en raison du manque d’eau. Nous espérons pouvoir reprendre bientôt.

     Au bloc opératoire, nous avons pu faire installer un lavabo aseptique car nous n’étions plus aux normes. Merci d’avoir participé à ce gros financement.

     Par manque de personnel religieux, nous n’avons pu faire que 7 tournées de dépistage en brousse. La Land Rover, même si elle n’est pas neuve, mise à notre disposition par « Raoul Follereau » nous est précieuse pour ces déplacements qui permettent dépistages et contrôles des malades externes.

      Le dispensaire ouvert 2 matinées par semaine a accueilli tous les malades venus de l’extérieur, nous a permis plusieurs dépistages, malheureusement déjà avancés et a assuré le contrôle des malades externes en traitement.

     Entrées et sorties s’équilibrent malheureusement toujours.

     Nous confions aussi à vos prières 3 grands malades qui souffrent beaucoup et que nous accompagnons affectueusement en essayant de les soulager au maximum.

Au cours de l’année, nous avons eu des visites officielles :

     L’Ordre de Malte pour une évaluation en vue d’une nouvelle orientation de leur aide

         Le Ministère de la Santé de la Région pour un contrôle des diagnostics-lèpre.

     Le Programme National Lèpre ( PNL) pour une étude sur l’évolution actuelle des cas traités.

         L’Association Raoul Follereau a organisé une session de formation pour les chirurgiens de la  lèpre de tout Madagascar à Fianarantsoa, sous la direction du Docteur Growin. Les travaux pratiques ont été faits à Marana : étude des cas, opérations ...

Préparer la réinsertion de nos malades, surtout des jeunes guéris sans séquelles, est notre préoccupation. Plusieurs projets se sont mis en route :

   1.   Sept enfants de malades sont scolarisés dans une école primaire religieuse à Fianarantsoa. Après une année d’expérience, les résultats sont très positifs : 7 km à pied chaque matin  mais retour en voiture le soir. Alphonsine nous explique :  «  Je suis venue ici pour faire soigner mon mari lépreux  très handicapé et mes 3 enfants rachitiques et maintenant tous vont beaucoup mieux, les plus grands vont à l’école. Ce qui m’arrive dépasse largement mon attente. Merci à vous, aux Soeurs, mes prières vous accompagnent »

Nous ajoutons notre merci pour les fournitures scolaires : cahiers, stylos, ...reçues dans les colis.

2. Notre école, ici, assure la Maternelle de 8 petits de 3 à 6 ans et le CP pour 8 de plus de 6 ans.

Plusieurs de ces enfants sont malades. Sr Henriette accompagne les institutrices et leur assure une formation. 

Harivao nous dit : «  Venue ici pour me soigner, j’ai épousé un malade et nous avons plus que nous n’espérions, maintenant. Guéris, nous avons accepté de rester quelques temps pour aider les sœurs dans leur travail, mon mari est chauffeur et moi je suis éducatrice près des petits, je suis heureuse de rendre ce service aux enfants et aux familles. Merci à vous tous qui nous permettez de progresser et de changer notre vie, que Dieu vous rende au centuple et vous bénisse »

    3. Sœur Jacinta a pris la succession de Sr Geneviève, elle fait l’alphabétisation des adultes par cours particulier pour mieux répondre aux besoins de chacun : 8 élèves de 25 à 45 ans pour le moment mais cela varie au gré des entrées et sorties.

    4. Quatre jeunes guéris, après une année préparatoire, ont commencé leur formation technique, filière bâtiment, à l’Oratorio de Don Bosco. Avec un plus jeune qui fait son année préparatoire, ils vivent dans un petit logement loué pour eux près de l’école. Ils reviennent chaque week-end pour faire le point avec Sr Henriette, faire leur lessive et prendre leurs provisions pour la semaine. Cette expérience communautaire les mûrit beaucoup et l’éducation reçue à l’Oratorio les prépare à assumer leurs responsabilités d’adultes, en retournant chez eux ensuite.

    5. Trois jeunes ont terminé leur formation à la ferme-école d’Andriamboasary : 10 sessions, intercalées par du travail sur terrain durant une année. L’un d’eux est déjà reparti chez lui avec une jeune truie de notre élevage pour mettre en pratique ce qu’il a appris. Un autre va partir sous peu. Le dernier va sans doute rester ici pour expérimenter ses connaissances, compléter sa formation et nous aider en même temps pour les jardins et l’élevage pendant une année.

A la ferme, tout va bien : naissance de 20 petits agneaux dans l’année, ce sont de bons ragoûts et gigots en perspective ! ! ! ainsi que 20 porcelets. Le verrat fait l’étonnement de tous les visiteurs par sa taille et son caractère pacifique. Nos 2 bœufs sont très généreux pour le fumier. Les volailles se multiplient, surtout que les malades ont maintenant leurs 24 petits poulaillers familiaux, bien réalisés par notre entrepreneur. Les jardins et vergers ont souffert du manque d’eau mais tout va repartir car l’EAU est là, comme je vais vous l’expliquer plus loin et la saison des pluies est commencée. Merci pour les envois de graines, nous mangeons de très grosses tomates actuellement et... les cochons aiment bien les choux fourragers ! ! !

Nous avons poursuivi la réhabilitation des bâtiments : l’aumônerie, le dispensaire, la cuisine, une cour et le hall d’entrée ; la peinture de l’hôpital est en cours. Suite à la session de formation lèpre en novembre 2005 sur la prévention des invalidités, en particulier au niveau des pieds, nous rénovons notre cordonnerie. « Raoul Follereau » nous a fourni la machine à coudre. Un de nos jeunes malades : Roger, est déjà en formation au Centre pour les handicapés de Maharivo à Ambositra, pour fabriquer des sandales et chaussures. Il y restera environ 6 mois. Sa formation est prise en charge par Raoul Follereau.

Dernier chantier en route, énorme celui-là : l’EAU

Il était programmé mais sans trop savoir comment faire ! ! ! Depuis avril, nos sources s’épuisaient. L’inquiétude montait et les prières confiantes montaient encore plus fort : «  Seigneur, donne-nous de l’eau bienfaisante, abondante, suffisante ». Mai, juin, juillet, passaient sans avoir trouvé de solution. Début août, un certain Monsieur Joseph, du midi de la France, spécialiste des Eaux, Forêts, Agriculture, retraité installé à Fianarantsoa passait voir nos jardins auxquels il s’intéresse. Devant notre manque d’eau, il a exploré les alentours, découvrant des sources «  abondantes et sans doute... suffisantes ». Dès septembre, après étude, le chantier a démarré. Dans un premier temps, nous avons opté pour valoriser et augmenter ce qui fonctionnait déjà : un puits a été creusé, les buses posées, des tuyauteries installées. C’est opérationnel mais il y aura encore des travaux à faire. Remerciez avec nous le Seigneur. Ici, nous Le remercions mais notre grand merci vous rejoint aussi car sans vous, nous n’aurions pas pu réaliser cet investissement.

Le deuxième chantier sur un autre point de la propriété est beaucoup plus important. Il demandera plusieurs mois de gros travaux car tout est à bâtir : puits, station de pompage, canalisations, château d’eau. Le puits est terminé, non sans émotion, car installer des buses de 3m de diamètre à main d’hommes n’est pas de tout repos, nous avons pu filmer et enregistrer certaines étapes du travail. C’était beau et encourageant de voir chacun assumer sa part dans une coordination programmée et suivie par l’œil du maître. Ce sont les ouvriers de l’entreprise qui ont fait ce beau travail avec quelques uns de nos malades et nos ouvriers. 

 La dalle est coulée où a été érigée la station de pompage. La tranchée qui montera l’eau au château d’eau est creusée, les tuyaux sont là, prêts à être posés. Le château d’eau est à construire, nous y installerons 4 citernes Makiplast de 5000 litres. Ensuite ce seront les canalisations sans oublier l’achat de 2 pompes ( pas facile à trouver mais on s’en occupe). Une équipe de scieurs de long abat les arbres autour des sources : bambous, eucalyptus, sapins, sont débités en planches et madriers qui  seront notre apport financier, minime, mais non négligeable. Nous sommes sûres que nous pouvons compter sur votre aide fidèle aussi nous n’hésitons pas à aller de l’avant car c’est vital pour la vie à Marana. Merci mille et mille fois, au nom de tous les malades, du personnel et de nous-mêmes. 

Nous pouvons dire que 2006 a apporté beaucoup de joies à Marana au milieu des mille et une difficultés et misères quotidiennes. C’est la vie... et nous n’oublions pas pour autant les souffrances, les deuils, inquiétudes qui nous rejoignent par vos courriers, la radio, la télé...

Les évènements souvent tragiques et douloureux se sont succédés dans le monde entier au cours de 2006, les conflits armés perdurent, le manque d’eau est un sujet d’angoisse...

A l’horizon de Madagascar, le 3 décembre et à l’horizon de la  France en 2007, se profilent les élections présidentielles ! ! !

Occasions de prier avec confiance et d’œuvrer pour que le Règne de Paix offert par la venue du Christ parmi nous s’instaure peu à peu dans le monde entier. Aussi nous vous partageons ce poème d’un auteur inconnu comme expression de nos vœux pour chacun de nous :


«  En ces premiers instants d’un An tout neuf


    Malgré les incertitudes qui obscurcissent notre horizon                     Place à l’Espérance


Tant que notre cœur ne manquera pas d’amour



Tant que notre voix saura appeler la justice



Et que nos bras s’épuiseront pour la faire triompher                   Place à l’Espérance

   Parce que notre confiance en l’homme reste malgré tout invincible


   Que notre regard pourtant lucide, capte encore la lumière

 
   Et que notre Foi en demain nous fait croire au bonheur                       Place à l’Espérance


Tant que nos utopies demeureront vivantes



Que notre goût d’agir sera plus fort que la paresse



Et que malgré nos divergence, nos bras sauront s’unir                Place à l’Espérance »
MERCI à vous tous qui vivez déjà ce texte, nous continuerons à le vivre encore mieux tous ensemble afin que la Paix grandisse dans le monde entier.

Nous laissons la parole à Bruno : «  Arline, ma femme lépreuse était laide comme une bête quand je l’ai amenée ici, elle faisait peur à tout le monde, maintenant elle est belle et j’ai plaisir à la regarder. Notre venue à Marana nous a permis de devenir chrétiens, c’est un appel du Seigneur pour nous. Merci à vous tous qui participez à tout le bien qui se fait ici à Marana. En cette fin d’année, avec Arline et nos 3 enfants, nous n’avons rien à vous dire que Merci, avec nos meilleurs vœux de Joyeux Noël et Bonne Année, nous prions pour vous »

JOYEUX NOËL       HEUREUSE ET SAINTE ANNEE 2007

Avec l’affection, le merci et la prière de la communauté et de toute la Grande Famille de Marana

Notre secrétariat en France : Monsieur Damien Debril




           38 rue du 8 Mai 1945




          59190  HAZEBROUCK

Vous pouvez envoyer vos dons, en précisant « Pour Marana » à :

Aide au Tiers-Monde Madagascar              ou à             Procure Soeurs St Joseph de Cluny

Cour de la Gare  B.P. 11



      21 Rue Méchain  75014  PARIS

59126  SARS-POTERIES



           PTT  Paris 2 503 51 B
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